
ne; mais tandis qu’ il ¿toit occupe contre un 
de fes parens, en une guerre de Tremecen, le 
Roi Catholique y envoya le Duc de Médina 
Sidonia, qui après avoir pris M eiille, s’empa
ra de Caçaça que les habitans abandonnèrent, 
defefperant d’ être fecourus. Le Duc fortifia le 
Château , &  y laiffa garnifon , qui demeura 
fous fa charge jufqu’ en 1534. que Louis de 
Chaves, qu’ on y avoit mis Gouverneur, avec 
quarante foldats , fut tué en trahifon . Trois 
Chrétiens â qui il avoit fait quelque déplaifir, 
traitèrent avec le Gouverneur de ffezota , &  
aïant affaffiné celui-ci de nuit dans fon l i t , ils 
livrèrent la Fortereffe aux Maures , fans que 
les autres Soldats en fuffent rien . Ainft ils fu
rent tous tuez ou pris, à la refervedun feul, 
qui s’ étant jetté en bas du mur , fe mit a la 
nage , &  alla en donner avis à ceux de Me- 
lille. Auffitôt le Gouverneur fit partir unBri- 
gantin, &  deux Caravelles avec des troupes . 
Les Maures les voyant venir prirent les ha
bits, &  les armes de ceux qu’ils avoient tuez,
&  allèrent les trouver l’ arquebufe fur 1’ épau
le , deforte que ceux-ci s’imaginant que c étoi- 
ent des Soldats Chrétiens &  que la Place n 
¿toit pas perdue, mirent pied à terre , &  ceux 
qui échaperent ne purent éviter d etre pnlon- 
niers . Cette place eil prefentement rafe'e juf- 
qu’aux fondemens, &  il n’en refteque le Châ
teau qui eft fort, &  fur un roc qu’on ne peut 
miner. Quand les Maures de la contrée vien
nent labourer les terres voifines, ils y pofent 
une garde , pour découvrir s il n y a point quel
que embufeade de Chrétiens, parce qu’ il en 
vient fouvent de M eiille, &  de la côte d Efpa- 
gne y faire des prifonniers.

§. Les Efpagnols ne poffedent plus ni Caça
ça , ni Meiille qui font rentrées fous la domi
nation des Maures.

B audr. C A Ç A L L A  ou  C a z a l l a  > ,  Bourg d Efpa- 
Ed. 1705.’ gne dans l’Andaloufie vers leRoïaume de Leon 

a douze lieues de Seville , &  a quatorze d 
Ecija . On croit que c’eft l’ancienne ville Epi- 
fcopale nommée L a c o n i m u r g i  ; cependant d’ 
autres la mettent à Conftantina, &  d’autres a 
Colmenar.

C A Ç A R , j ’ ai déjà dit à l’Article Alcaçar, 
que ce mot ne lignifie autre chofe qu’un Châ
teau , un P a la is ;  C açar  &  A l c a ç a r  , ne di- 
ferent qu’en ce que le premier eft dépouillé de 
fon Article ; &  le fécond a cet Article qui fert 
à augmenter 1’ idée que donne le nom de la 
chofe.

C A Ç A R 'F A R A O N  ou C h a t e a u  P ha- 
I Marmol R AON 2 , petite ville d’ Afrique dans le Ro- 

AfriqueT.i. j aume ¿ e Fez , fituée fur 1’ une des cimes de
I.4. c. 30. ja m ontage Je  Zarhon ouZarahanun, à trois 

lieues de T in lit. On tient qu’ elle a été bâtie 
par les Goths . Les habitans en attribuent la 
fondation à Pharaon , Roi d’ Egypte, dont ils 
difent qu’ elle a pris fon nom , fe fondant fur 
l’ autorité d’ un Hiftorien Arabe, appelle' Cal- 
bi , qui fait quatre grands conquerans , dont 
Pharaon eft un ; mais aucune Hiftoire ne nous 
apprend que Pharaon ni les 'Egyptiens^ aient 
jamais été maîtres de cette partie de 1’ Afri
que , ce qui fait que les Hiftoriens les plus cé
lébrés nomment cette ville le Palais de Zara- 
hanum, &  non pas de Pharaon. On voit en
core aujourd’hui des infçriptions en lettres Go
thiques , fur divers endroits des murailles. El
les font connoître que ce font les Goths qui 1 
ont bâtie. Près de la Ville partent deux peti
tes Rivières qui fortent du haut de la monta
gne, Sc toutes les Collines &  les vallées d a- 
lentour font couvertes d’ Oliviers, &  de plufie-

C A C
urs hameaux d’ Azuaguez &  de Bereberes. La 
ville de Caçar Faraon a été détruite dans le 
même tems que T in lit: comme ces peuples ai
ment mieux demeurer épars dans les monta
gnes que de s’ enfermer dans les V files, celle- 
ci n’ a point été repeuplée. On tient tous les 
Mecredis un marché , fur une éminence qui 
eft tout proche. On l’appelle XAxbaa del Ha 1- 
bat; l’ on y accourt de Fez &  de Mequinez,
&  de tout le Pais des environs; mais il eft dan
gereux d’ y palier la nuit fans prendre de gran
des précautions , à caufe de la multitude des 
Lions, qui viennent attaquer les hommes &  les 
troupeaux.

C A Ç A R -H A M E T  3 , place forte d’ Afri- 
que , dont on ne voit plus prefentement que ' u 4i‘ 
les veftiges des murailles, &  des bâtimens. El
le eft fur la côte à une lieuë de Tripoli vers 1’
Orient, &  fut bâtie par un Arabe de ce nom, 
après la ruine de l ’ ancienne Tripoli. On dit 
qu’ autrefois elle a été fort peuplée. Ce font les 
Arabes qui l’ ont détruite. Depuis ce tems elle 
eft demeurée deferte, &  le lieu où elle étoit fe 
nomme aujourd’ hui la C i t e r n e  .

CAÇAR.-H ASCEN  4 , Ville ruinée d’ Afri- 41Kb T. U . 
que au Levant de Tripoli. Elle eft fur la mê- 6-c-47- 
me côte, &  a été connue de Ptolomée fous le 
nom de B avacie (Ptolomée 3 écrit B a r  a- 5 1.4 .0 .3 . 
t h  i a . ) Il la met à quarante &  un degrez 
quarante minutes de longitude, &  à trente &  
un degrez trente huit minutes de latitude. El
le fut bâtie par l’armée d’ Occuba, après la rui
ne de l’ ancienne Tripoli . Les fucceffeurs de 
Mahomet s’ étant emparez de ce Pais , firent 
plufieurs Fortereffes le long de la côte, pour F 
affurer contre les Goths, &  contre les Romains 
qui leur difputerent toujours cette conquête .
Cette Place fut faccagée à la venue des féconds 
Arabes , &  1’ on voit encore quelque refte 
des murailles , &  quelques maifons peuplées 
de pauvres gens, qui labourent les terres aux 
environs,

C A C A R I 6 , Cap de l’Avogafie Province de rf Baudrand 
la Mengrelie fur la Mer noire au Couchant de E • I7°3, 
Savatopoli. Il prend ce nom d’ un village, qui 
eft en cet endroit. Les anciens le nommoient 
H e r a c l e u m  P r o m o n t q r i u m .

C A C C A  7 ,  ( C a p o  d e l l a  ) Cap de b iffe  7 ^ .  
de Sardaigne, au Couchant de la ville d’ Al- 
ghieri; on croit qu’ il eft le même que celui 
que les anciens appelaient H ermæum  P r o -
MONTORIUM .

1. C A C ER ES 8 , petite ville d’Efpagnedans 8 Ibidem, 
la Province d’Eftremadure fur la petite Rivière 
deSarlot à huit lieues deTrughilho, félon Ro
drigue Sylva.

2. C A C E R E S 9 , Ville d'Afie dan» les Mes 9 Jbid. 
Philippines, &  dans la partie méridionale de 1
Iile  de Luçon avec un Evêché fufragant de 1 
Archevêché de Manille. Elle eft fur la côte ou 
elle a un port dans la Province de Camarines, 
d’où vient qu’on l’ appelle fouvent C a c e r e s  de  
C a m a r i n e s ; mais elle eft allez petite. Elle eft 
aux Efpagnols qui l’ont bâtie,

C A C H A L E S, Rivière de la Phocide. Elle 
baignoit les murailles de Tithorée; félon Pau- 
fanias IQ, 10 l.io.e.3*.

C A C H A G E. Voïez C a c h a s s æ .
C A C H A N , Ville de Perfe dans la Provin

ce de Yerach, ou d’ Iraqueâ vingt-deux lieues 
ou environ d’ lfpaham en allant vers Com .
Olearius écrit K a s c h a n , d’ autres Voyageurs 
écrivent C axem . 1 1  Cette ville eft fituée dans n  Paul Lu- 
une grande Plaine, proche d’ une haute mon- sLyv°'natsf  
tagne . Quelques Voyageurs lui donnent une u.pag.47. 
lieuë de tour, fur un quart de lieue de large,

d’au-

CAC. 7


